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région (les tubercules quadrijumeaux de cas très curieux d'latrophie héèrédi-
taire (je la pipile, de cas de paralysie générale juvénile; à l'étude de la mnénin-
gite tuberculeuse eti plaques, dle la sclérodernisie, <lu inyxoedênîe infantile et de
son traitement par la niédication thyroïdienne.

Leit épilepsies partielles, d'une part, les tumieurs cérébrales, (le l'autre, ont
fait l'objet lViitr certain nombre de leçons systénmatiquemîent ordonnées, dans
lesquelles se trouve exposé, eti termes clairs et concis, tout ce qui se rapporte
au disilnostic tojPographi ue et au traitemnît (les lésions eu cause. Incident-
tuent 'auteur a (tressé ?e bilanx de nos connaissances actuelles en iziatière dle
loalisations cérébrales. Il s'est part iculiéremient étenxdu sur la topographie
des centres corticaux de la sensibilité.

L'hystérie a' été étudiée <'une façon générale dlans ses rapports avec les affec-
tions diverses tilu système nerveux, et d'une façon spéciale dans tci certain
nombre <le ses manîesatioîis les plus intéressantes :contractures systéînati-
quts; hystéro-traumatisnie; surdité verbale; înyoclonîes, etc.

D'autres leço>ns, par exemple celles sur "hérédité en pathologie nierveuse,
celles sur les dlélires amnbulatoires montrent continent la clinique peut concourir
à l'élucidation des questions qui sont du domaine <le la philosophie médicale
et <le la psy-chologie.

Etifiin l'évolution historique <le la neuropathologie a été exposée sous unie
foruie captivante, dlants les premières leçons <lu pi entier volume portant pour
tittzs: l'Seuvre d'un hommie ýCliarcot) ; l'oeuvre d'une époque.

Des cenitaines (le figures et <le nomîbreuses planches coloriées illiustrent le
texte de ces dc n volus'îes qui sont rédigés dans un style clair et animé, reflet
fidèle de lesignen ral de l'auiteur.

L'oeuvre (lu prof. T ayuîiotd nie s'impose pas seulement à l'attention deý spé-
cialistes; elle s*alresse à la génîéralité dles médecins et des chirurgiens désireux
dt se tenir au courant (le la bran clie la plus importante dle la pathologie, de
celle quni sollit, ite le plus l'activité des biologistes. Elle a obtenu les apprécia.
tio tis les plus flatteuses, <dais la presse médicale française et étranigère, ainsi
qu'en témoignienit les analyses déjà paruies et dlotit un assez grandc nomtbre
êwanert <les maîtres les plus autorisés de la neuropathologie contmîporainec.

Les cinq volumses par souscription chez l'éditeur, 70 franAcs, franîco. P>rix
des volumes séparément, t. r. 16 francs; t. ii. iS francs; t. 11.2 fac;.i
is frantcs; t. v. 16 francs. ~2 rns .i

Wiféeues pour HuIternat dez hopitaux de Paris, par J. SAuri.rt- et A. Dunlois,
internies les hôpitaux, 30 fascicules gr. mi-S de chiacun 48 pages, illustrés
<le niombireuses figures dessinées par les auteurs. Chaque fascicule, i fr.
(Librairie ].-B. Baillièm-e et Fils, 19 rute Hatitefeuille, Paris.)

Lu Ozydattous de I'trganisMe, par E. EN.\RiQuBZ, nmédec-t. (les hôpitaux de
Paris, et J.-A. SICARD, Chef <le clinique à la Faculté dle médecine (Achia-
lités mnédicales.) i vol. iiî-z6 de go pages, cartonné -i fr. 50. (Librairie

J.B aillière et Fils, ig, rue Hautefeuille, Paris.)
L'étude des ferments solubles, bien qu'abordée il y a déjà un dleii-siècîr., est

reStée lotngtemps stationnuaire, alors que celle dles ferments organisés, <les mii-
Obes, a subi sous l'influence <le Pasteur l'essor que l'on connaît. Mais, par

un de ces 'retours lotit l'histoire scientifique offre plus d'uns exemple, ces re-
Cblerclies sur le imécanismne pathogénique des agents microbiens, emi nous faisant
Cnntaître les toxinies et leurs propriétés, nons omnt montré les unalogies reixiar-
Stables qui existaienît entre les produits de sécrétions microbiennes et les dias-
tilts, et de ce fitt les biologistes ont été ramiemés de nouveau à l'étude atteni-
ti.e des fertnents solubles.

B'Sutre part, les travaux réalisés par Ztetcliiiikoff et ses élèves sur les cvto-
tOlifles Ont ouvzrt aux iitédlecitis une voie nouvelle qui permet de concevoir- les
plis belles espérances dans le domaine thérapeutique. De plus en pluts l'orien-
te""'t scientifiue est dirigée v'ers l'étude <les sécrétions cellulaires et des fer-
ilitts qolublr.s.
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